
  

  

 

 

 

Riviere-du-Loup, Qué.
   

Aout 1923

  
 
      

 
 

e
e
e

UN COUP D'OEIL SUR LA DIPLOMATIE
:0:

Baldwin et Poincaré s’adressent notes sur notes : cela rap-

ppelle le temps où Wilson, Messie de l'Humanité, se livrait à ce

petit jeu de bluff—Mais nous n'avons pas l’intention de parler

aujourd’hui de cette question de la Ruhr. Les bonnes gens—ils

ont tort —sont déjà trop assommés d’entendre parier de cette

grave question. . «Ls
Aujourd’hui nous voulons parler de choses qui nous inté-

ressent de près, nous autres, Canadiens. ‘
10:

Dans quelques semaines, s’ouvrira à Londres une nouvelle

conférence impériale. Notre premier ministre, M. King, y sera

le délégué du Canada. Co
Le programme n’est pas encore déterminé dans tous ses

détails. Et d’ailleurs, serait-il complètement élaboré que vous

pensez bien comme moi sue nous n’en serions pas mieux au cou-
rant...

Sur un point cependant, nous sommes passablement ren-

seignés. La propagande anglaise, ce qu’on appelle d’un mot ter-
rible : ‘la cavalerie de St-Georges”, a déjà répandu assez d’or
pour que tous les Dominions sachent qu'il faut organiser une
base navale à Singapour—Singapour ! cet îlot qui git à la poin-
te de la presqu’Île de Malacca, au bout de l’Indo-Chine, est deve-
nu le point de mire de la politique impériale—et impérialiste.
Situé entre les îles Malaises et l’Asie, il commande un détroit
fort important, tout comme Gibraltar, Suez et Aden, Malte et
les Falkland, et DONC il faut que "Angleterre en soit maitres-
se, que l’Angleterre y occupe une position inexpugnable. L’ins-
tallation de Singapourest nécessaire au salut de l’Empire.

Seulement il en coûtera cher pour faire de Singapour un
nouveau Gibraltar, et c’est pourquoi l’or anglais se prodigue à
préparer les esprits aux délibérations de la conférence impé-
riale prochaine, où les Nations-Soeurs, (c’est-à-dire la Nouveile-
Zélande, l'Australie, l’Afrique-sud, Terre-Neuve, l'Irlande
{pourquoi pas ?) et nous) seront appelées à faire leur part
pour l’aménagement de Singapour.

Après avoir tâté le terrain, les agents de la propagande an-
glaise se sont aperçus que l'opinion canadienne était opposée à
toute contribution financière en faveur de Singapour. Aussi se
sont-ils vivement rabattus sur un autre plan plus pittoresque,
plus couleur-locale : nous serions simplement Invités à fournir
la matière première, bois, fer ou acier ou nickel, que sais-je ?—
Et en avant, les “grand’haches’”, coupez du bois pour Singa-
pour !

Un interview de M. King à l’Evénement a laissé entendre
que le premier ministre, notre représentant à la future confé-
rence, n’était pas disposé à se laisser embarquer sur un nouveau
bateau. I enavait eu assez d’éconduire Lloyd George qui vou-
lait absolument nous lancer contre les Turcs ! Espérons que M.
King se tiendra comme il faut. Nous n’avons pas plus que lui
envie de nous embarquer dans cette nouvelle galère impéria-
liste. Si l'Angleterre n’a pasassez de sous pour transformer
Singapour, elle a toujours les movens de le laisser comme il est.

10:
Et pourquoi done faire de Singapour une base navale de

premier ordre ? Commele souligne M. Georges Pelletier dans
le Devoir du 24. est-il besoin de tant d’ardeur pour la défense
pour les intérêts britanniques dans l’Extrême-Orient, après la
fameuse conférence de Washington sur le désarmement, et
l’accord du Pacifique où les Etats-Unis, la France, le Japon et
l'Angleterre elle-même se sont juré mutuellement la paix et le
désintéressement ? Récemment les meilleures autorités euro-
péennes en matière qe politique navale démontraient que c’é-
tait l’Angleterre qui avait combiné, avec le concours des Etats-
Unis, la politique surprenante de la conférence de Washington.
Les Anglais se sont flattés eux-mêmes d’avoir un peu roulé
tout le monde : et M. Balfour n’a pas été fait Lord pour rien,
apres avoir joué sa partie en Amérique...

_ L'alliance anglo-japonaise a dû se dénouer par
voisins le voulaient. L’Angleter
le Japon cherche à se venger d’a

Les flottes des Etats-Unis, de l’Angleterre et du Japon sont
dans la proportion des chiffres suivants : 5-5-3. Londres.
voyant qu’on a accepté cette limitation, voudrait-elle se repren-
dre par ailleurs ? |r ailleur Et ceux qui se sont juré la plus belle con-
fiance à Washington se méfieraient-ils déjà de leurs partenai-
res ? Le gouvernement britannique aurait-il maintenant cons-cience d’avoir été lui-même roulé, après avoir cru rouler les

 

 

  

  

; arce que nos
re craint-elle maintenant que

voir été lâché ?

autres ?
On ne sait. Mais il est bien curieux tout de

ver la diplomatie de notre siècle. Au temps jadis, chaque paystravaillait bravement, carrément, pour ses ‘intérêts ! Et onsavait à peu près à quoi s’en tenir. Personne n’était pris entraître—Aujourd’hui, après une guerre où chacun a lutté pourla liberté, le Droit, la Civilisation, (et la Démocratie naturelle.ment), on a fait une conférence du désarmement qui convo-uée dans les intérêts supérieurs de l’humanité, nous a donné lespectacle bizarre d’une sorte de guet-apens organisé nour la rui-ne desfaibles et l’avantage des rapaces. Unefois encore Pl
pocrisieavait bien réussi. 10, Aujourd’hui, c’est une autre chanson.
soin d’un Singapour. Pourquoi Singapour ?
les intérêts supérieurs de la Civilisation ?. ..

même d’obser-

L’Angleterre a be-
Pour sauvegarder

Grande fête Champêtre
ces bons amis d’en bas un gros

 
A merci.

,Ç Tout marcha à merveille. -dà-
Notra-Dame-du-Lac chaçun fit sa grosse part et le

Dimanche dernier, par un|succes, du voint de vue récettes
temps superbe, une foule énor-\est des plus encourageant. Au-
rae prit part à la fête.

Beaucoup d’entrain, tout
monde joveux et désireux
contribuer à l’oeuvre du
vent.
La fanfare de Riviére-du-

loup. sous la haute direction de
M, Lachance contribua

delà des prévisions.
Les Révérendes Filles de Jé-

sus remercient cordialement
toutes les personnes qui prirent
part à la fête et plus spéciale-
ment les organisatrices et les
membres de la Fanfare de Ri-

pour | vière-du-Loup.

le
de

cou-  

 

   
La quatrième Semaine Bocia-

le du Canada s’est ouverte lundi |
matin, à Montréal. Elle
de la famille, cellule
le de la société.
0 10:

Lés élections irlandaises ont
eu lieu lundi. Nous n’en.
pas encore de nouvelle
Mais on sait qu’il s’est
coups de fusil.

10:
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Lundi encore s’est ouvertà
Montréal le congrès des éde-
cins vétérinaires. Des urs   

distingués y assistent,«don
Dr Porcher, de Lyon,
Arnold Thieler, des service
gouvernement d'Afrique-

:0:
Le premier ministre

pon, l’amiral Kato, est mort la
semaine dernière. #

:0:
* Une formidable grève
mineurs d’anthracite est i
nente aux Etats-Unis +
doit être déclarée le le
tembre. Le gouverneur
chet, de Pennsylvanie,. est
chargé des pourparlers entre
les patrons et les ouvriers,

:0:
Dans une résolution énergi-

que, le Conseil de la Cité de
Québec engage le gouverne-
ment a faire tout ce qui dépend
de lui pour assurer dans la pro-
vince le respect du repos domi
nical.

 

  

  

 

    

  
 

  

  
   
  

  

  

10:
Pendant l’absence de Sir Lo-

mer Gouin et de l’honorable M.
Graham, le sénateur  Dandu-
rand et M. J. A. Robb. seront
ministres intérimaires -de la
Justice et des Chemins de fer
Nationaux.

  

 101———
On parle séiieusement de la

fusion sous une même direc-
ion générale, de l’Ecole d’Oka
(agricole). de l’Ecole vétéri-
naire de Montréal, et de I'Ecole
"Industrie laitiére de S.-Hyva-
«inthe. Elles continueraient a
relever de l’Université de Mont-
“Gal.

———#0.

Le gouvernement provincial
vient de choisir dix-sept bour-
slers européens pour différen-
tes études. y compris l’art dra-
matique.
De même il a décidé la fon-

dation à Montréal d’une école
de typographie.

10:
L’amnistie générale votée à

Angora par les Tures ne com-
nrendra pas l’ancien sultan, ni

 

  

l’ancien grand vizir, non plus
que les signataires du traité
le Sèvres (racheté par le ré-
ent traité de Lausanne).

10:
Le juge William Ralph Mere-

‘th. juge en chef d’Ontario.

  

  
ast mort Ie 21. à Montréal.
C’est lui qui jugea contre les
Canadiens d’Ontario les célè-
bres causes touchant Papplica-
tion du règlement XVII à Ot-
tawa.

UN RECORD
Argent placé p

ie ia clientele :
300,000.
Taux moyen

nents : 64%,
Tel est le record établi par la

 

our le compte
plus de $50,-

de ces place-

maison  Versailles-Vidricaire-
Zoulais {limitée) depuis sa
fondation.

Cette maison a ses bureaux à
MONTREAL, rue S.-jac-

ques, 90. +
QUEBEC, immeuble de la

Banque Nationale.
TROIS-RIVIERES, rue No-

Are-Dame.
 

Pour vos assnrances de toutes

   
 

NOS BANQUES
Plus que jamais, depuis un

an et demi, nos banques. cana-
diennesont fait parler d’elles.
Et, comme
jours quand tout le monde s’en
mêle, elles ont été portées aux
nues par les uns, quand d'au-
tres s’étudiaient à engrossir
les défauts jusqu’à en faire des
vices tellement grossiers qu’il

 

:\n’y avait qu'un chambardement
général pour y remédier. Les
uns et les autres marchent hors
la voie.

1] faut déplorer sans aucun
doute les aventures par lesquel-
les nos banques ont passé de-
puis trois ou quatre ans. La
Banque des Marchands s’est
fait avaler par la Banque de
Montréal ; les banques Union
et Standard ne sont encore à
flot que grâce à un vigoureux
coup de barre donné par leurs
directeurs respectifs ; la Home
Bank vient de tomber lamenta-
blement et avant même que le
public soit mis au courant des
pertes des actionnaires et dé-
posants de cette dernière ban-
que, il apprend la fusion de la
Banque d’Hamilton et de la
Banque du Commerce.

Ces faits sont  malheu-
reusement trop vrais et ils
font, à bon droit, sérieusement
réfléchir les spécialistes en ma-
fière financière.

Notre système de banques
n’est pas parfait, puisqu’il se
produit des chutes et que d’au-
tres doivent chercher un appui
pour rester debout. Très vrai,
mais cela veut-il dire qu’il faut
changer l’économie de nos ban-
ques pour le système américain
de banques locales, par exem-
ple. Nous ne le croyons nas. Il
y a des gens qui ont toujours
un oeil au delà de la ligne qua-
rante-cinquième et du moment
qu’ils y apercoivent une diffé-
rence avec ce qu’il v a ici, ils
en concluent immédiatement
que c’est mieux là-bas. Or ce
n’est pas toujours le cas. Nous
sommes de l’avis de ceux qui
prétendent qu’il n’y a pas en-

sez parfait pour répondre aux
exigences de tous les pays et de
toutes les nations. Chaque pays
a des besoins qui ne sont pas
ceux des autres, et ce qui peut
faire très bien l’affaire ce l’un
ie convient pas à l’autre.

Notre système de banques à
multiples succursales répond,
Crovons-reus, aux exigences de
otre population de huit mili-
uons, dispersée, c’est important
de le retenir, sur un immense
territoire.

Chez nous, relativement peu
de villes pourraient se payer le
luxe d’une banque purement lo-
cale qui se suffirait à elle-mé-
me. C’est dire que toutes les
campagnes et la majorité de
nos petites villes devraient s’en
passer. Le système des suceur-
sales permet à une banque d’ou-
vrir son comptoir dans la moin-
tre de nos campagnes et dv
faire, sinon fortune, du moins
ies affaires convenables, tout
an rendent incontestablement
service à la population.

Toutes les localités, surtout
Jans un pays neuf comme le
aôtre, ne peuvent être égale-
ment florissantes. Ici, l’agricul-
‘ure est prospére, les indus-
Tries sont en pleine activité ; 1a.
e
viode de dépression et
oîte a été mannuée. Ie syste
ne de suceursales agit comme
un compensateur automatique

la ré

 

subir à un endroit sont compen-
3ées par les profits réalisés ail-
leurs. Ia faillite d’un client
:mportant pourrait jeter à bas
:ne banque privée, elle ne met
pas en danger une banque à
succursales puisque la perte est
toulours automatiquement ré-  beaucoup à attirer

tn i

et retenir! Communiqué.

 

oule lundi so.r au pare dela cit

sortes, consul£ez Bégin-Bérubé.

la fête eh
J R

É à
partie sur la masse des profits

 

cela arrive tou-|

core de systéme de hangue as-|:

commerce passe par une pé-

ot les pertes que la banque peut’

 

Remerciements de
M, l'abbé Paquet

Rivière-du-Loup, 20-8-23,
A Son Honneur le-maire,
À Messieurs les Echevins.

Messieurs,
UÜne pensée de charité chré-

tienne vous a fait me tendre -
une main secourable avant mon
départ pour les Missions de l’In-
do-Chine. Soyez-en bénis et
rémerciés. Le Séminaire indi-
gène de Mandalay ‘bénéfiecira
de la royale aumône de $248.38-
recueillie dans les déuxconfé-
rences données la Salle de
l’Hôtel-de-Ville que vous‘avez: sposition généreu-

sement afin deme permettre de
rencontrer mes concitoyens de
cette ville. A

Plaise & Dieuqué partout on
arrive à comprendre, comme
vous l’avez compris, que la Re-
ligion et la Société chrétienne
ont besoin que l’Oeuvre de la
Propagation- de laFoi prospère
tous les jours davantage, ear
elle ne procure pas seulement
le salut des âmes, mais elle pro-
page aussi sur toutes les lati-
tudes, le bienfait de !a civilisa-
tion, qui ne veut exister en de-
hors de la loi du Christ.

Toutefois, ce n’est pas de la
vaine louange des hommes que
les bonnes actions doivent at-
fendre la rémunération à la-
quelle elles ont droit. C’est de
Dieu ‘‘qui rendraà chacun se-
lon ses oeuvres.”

C’est, Messieurs, ce que je
demanderai pour vous tous les
jours au Saint-Sacrifice de la
Messe et en vous réitérant le
merci de mon coeur reconnais-
sant, je suis heureux de me dire
votre dévoué serviteur in
Christo Jesu.

L’abbé A.-M. Paquet,
Missionnaire Àpostolique.

 

 

 

 

   

de la banque. ;

Ceci n’est pas de la pure thé-

orie : laissons un peu parler les

chiffres. En 1913 nous avions

au Canada 24 banques ; en 1923

il nous en reste 20. Au nombre

des disparues nous avons la

Banque de Québec, la Banque

des Marchands, ia Home Bank

et la Banque d’Hamilton.
Aux Etats-Unis, de 1908 &

1914, soit en six ans, 544 ban-
ques ont fermé leurs portes
dont 77 “National Banks” et
478 banques de l’état et ban-
ques privées. De 1915 à 1921,
les faillites de banques se sont
chiffrées à 697, dont 79 “Na-
tional Banks” et 627 banques
Le l’état et banques privées. ‘

N'est-ce pas là un phénomè-
ne nlutôt étrange de voir les
banques tomber en déconfiture
* raison de deux par semaine
jans le pays de l’or par excel-
lence, pays incontestablement

plus riche et surtout plus déve-
loppé, économiquement parlant,
que le nôtre ?

Est-le que le Canada, dans
l’état actuel de la fortune pu-
blique et des fortunes privées,
pourrait se payer le luxe de
voir ses banques fermer leurs
sortes dans une telle propor-
tion, avec les conséquences que
ss faillites entraînera/ent pour
es petites localités 7? Nous ne
le croyons pas.

Notre système de banques
n’est pas parfait, mais étant
données l’étendue de notre pays
et sa faible population, notre
organisation bancaire l’emporte
sur celle des Etats-Unis, et a- 

être au profi

vant d’y renoncer on devra y
regarder à deux fois.
Nous y reviendrons.

Donat DEMERS.

t de la fanfare!
MONTRONS-NOUS GENEREUX ENVERS NOS MUSICIENS!

LUNDI ETANT FETE LEGALE, TOUS LES MAGASINS DE LA VILLE FERMERONT A MIDI.

 

  
 

 



     

     
        

    
    
    
    
     

   
  

    
    

   
  
  

 

  

 

  

  
  

LES NOTRES
REVIENNENT. ;

C’est une bonne nouvelle, je-

tée à la presse du pays, que les

nôtres ont cessé de délaisser

leur terre pour aller travailler

aux Etats-Unis ; bien plus, un

grand nombre nous reviennent
après avoir fait l’expérience
que chez nous, sur la terre pa-

ternelle, la vie est encore meil-

Jeure que chez l’étranger.
Bien heureux ceux qui ont

eu la bonne idée de ne pas ven-

dre leur héritage : ils peuvent
revenir au foyer continuer la

vie des campagnes qui est enco-
re la meilleure et la plus libre

si on la compare à l’esclavage
des grandes villes manufactu-
rières des Etats-Unis où il

faut travailler dûr, en détério-
rant sa santé et celle des mem-
bres de la famille qui doivent
y gagner leur pain à la sueur
de leur front. ;
Ce sera à l’honneur du Gou-

vérnemént de Québee d’avoir
tout mis en oeuvre, non seule-
ment pour enrayer le départ
des nôtres pour les Etats-Unis,
mais pour les avoir induits à
revenir reprendre leur terre.

NOBLES PAROLES
DE LORD BYNG!

Bientôt nous aurons dans
nos murs le Gouverneur Géné-
ral du Canada Lord Byng et sa
charmante compagne.
Le 15 septembre, la ville au-

ra 'honneur de les recevoir of-
ficiellement : inutile de dire que
les citoyens se feront un devoir
de les recevoir royalement.

Lord Byng est un ami du Ca-
nada, un admirateur des cana-
diens-français qu’il a comman-
dés, à Vimy, il y a déjà neuf
ans.

Inutile d’en douter, après a-
voir lu ses paroles de l’autre
jour à Halifax.

 

LE SAINT-LAURENT,
   

 

qui veulent s’y adonner.
De plus, au cours des vacan-

ces c’est encore le site le plus
charmant pour aller y couler
quelques jours de paresse et de
reconfort, après les dures jour-
nées de travail. La nature y
est encore belle et enchante-
resse : le lac a des attraits
qu’on ne retrouve nulle part
ailleurs et ceux qui s’y rassem-
blent, de temps a autres, em-
portent de leur visite au camp,
un souvenir qui ne s’efface pas
desitôt.

Les journées v passent si vi-
te ; la gaieté assaisonne le tout,
et les soirs en famille ont un
cachet spécial qui resserre les
liens qui unissent les membres
entre eux.

LA PROVINCE DE QUEBEC
ET LA FRANCE.

Ce n’est pas sans une joie
non équivoque, qu’on a lu en
France les admirables paroles
de Hon. M. Taschereau encou-
rageant M. Poincarré à pour-
suivre la lutte entreprise par la
nation française pour forcer les
Allemands à respecter la foi du
Traité de Versailles,

Ces belles paroles venaient à
point, car elles traduisent si
bien le sentiment unanime chez
nous à condamner les méthodes
allemandes et à appuyer les re-
vendications francaises dans
la Ruhr.

L'Angleterre finira peut-être
par comprendre que son action
dans le présent conflit est à l’en-
contre des meilleurs intérêts
de l’Europe même, car l’Allema-
gne, se sentant appuyée en si
hauts lieux, va continuer une
lutte stérile et qui sait, si les
plus perdants, en fait de comp-
te, ne seront. pas les Anglais
eux-mêmes ? L'Allemagne n’en
sera jamais reconnaissante à
l’Angleterre et si jamais elle a
l'avantage de se reprendre.
fut-ce contre l’Angleterre mê-
me, elle le fera sans hésiter.

 

 

NOS MINISTRES Qu’on lise :
Halifax, N.-E., 18—Parlant

ici hier au diner du “Canada
Club”, le baron Byng de Vimy
s’est exprimé ainsi :

“J’ai à vous dire, sur le
compte des Canadiens, des cho-
ges que vous ne savez point,
mais que je connais très bien.
Vous avez loué, vos ancêtres. Je
suis venu célébrer avec vous
les 300,000 plus beaux jeunes
hommes jamais partis d’un
pays. Ils quittèrent le Canada,
il y a neuf ans. C’étaient mes
amis.

“Sur la crète de Vimy, le 9
avril 1917, ils étaient unis de
coeur et de courage et avaient
le même idéal.

“Je vous le demande, serait-il
possible de rendre la nation ca-
radienne aussi unie que le
eorps expéditionnaire canadien
en France ? Je le crois.
‘Vous êtes à édifier une na-

tion, non un pays. Puis-je vous
demander de faire du Canada
wne nation poursuivant le me-
me but tout comme le corps ca-
aadien le fit en Europe ?

“Messieurs, j'ai vu vos sol-
dats à l’oeuvre en France.
faisaient bloc.

dien ?

des hommes.”

@N REBATIT LES
@HALETS AU LAC.

C’est une heureuse inspira- grand air ont été moindres et

tion qu’ont eue les membres du'les exeursions au bord de la

@lub de la Grande Fourche, de mer moins fréquentes.

rebâtir la maison que lincen-!
die avait dévastée.

Trop de souvenirs se ratta- clément et d’une température
ekaient au Club pour laisser moins froide pour
ee beau lac de La Fourche dans main ; mais les jours se succè-
wn oubli complet : la péche y daient sans

en nous avons perdu nos vacances
un en- en appelant des cieux ensoleil-

droit de chasse idéal pour ceux lés qui ne venaient pas.

est si belle et c’est encore,
dépit du déboisement,

Actif excédant

La seule Compagnie qui

BF GIN êT

Verrai jo IIs a à faire pour aider
- Lay

Canada l’union du peuple cana. (être.
Si la chose arrive pen-

dant mon terme d’office ‘et avec|
mon concours, je retournerailre...
em Angleterre le plus heureux les vacances ont passé plus vi-

“Saine — Solide — Progressive”

New Hampshire Fire Insurance Co.

53 ans d'Existence —-

 

Représentée à Rivière du Loup par les Agents Progressifs

A LONDRES!
Il est curieux de lire la pres-

se anglaise du pays à l’heure ac-
tuelle. C’est à qui, des jour-
naux impérialistes, donneraient
des conseils et des avis à nos
;ministres sur ce qu’ils devraient
[faire à la Conférence Impéria-
Je.

Il est facile de deviner le but
ide ces conseils désintéressés en
lapparence, mais tous dans la
imême direction, c’est-à-dire
‘qu’il faut que nos ministres
isupportent tous les schemes
qu’il plaira au Ministère An-
glais de mettre de l’avant dans
l’intérêt de l’Empire.

C’est notre idée que chaque
Dominion devrait agir selon la
mentalité de leur population ;
quant au Canada la guerre nous
a fait trop de mal pour ne pas
être des plus circonspects.
Nous voulons bien demeurer

partie intégrale de l’Empire,

mais pas jusqu’au point de nous
jeter tête baissée dans toutes
les aventures qu’il plaira à
l’Ang'eterre de déclancher.

Soyons Canadiens d’abord et
ensuite nous verrons ce qu’il y

l’Angle-

 
LA RENTREE DES CLASSES

Hélas ! pour la gente écoliè-

et pour bien du monde...

te que d’ordinaire ; non pas que

la température ait été idéale,

tout au contraire, mais un peu

[a cause de celà. Les sorties au

; Chaque jour qui se levait,
apportait l’espoir d’un ciel plus

le lende-

améliorations, et

  

$11,250,060.60

33 ans de Progres

ait obtenu uv tél succès.

voilà que les citadins
nent chez eux, que l’animation
dans nos rues va cesser et que
nos enfants vont reprendre le
chemin des classes.

la vie, que

Après Chaque Repas

 

  

 

   

   

    

   

Elle combine un
goût délicieux à son
action bienfaisante.
Elle nettoie les dents.
Elle neutralise les
acides de la bouche.
Elle adoucit la gorge.

La WRIGLEY aide
l’estomac.

 

Mais le terme est venu et
retour-

C’est une heure grave, dans
celle des études.

Nous avons bien des facilités
pour l'instruction au milieu de
nous. Les citoyens ne regar-
dent pas aux dépenses dans ce
sens-là. Il s’agit d’en profiter.
Que l’on tienne à l’assiduité des
enfants aux classes, et que les
Frères, Soeurs et Maîtresses
soient bons pour ces petits ê-
tres qui sont l’avenir de la
race.

REMERCIONS-EN
LA PROVIDENCE!

Après deux mois de vacan-
ces d’été et avec une foule de
visiteurs chaque jour à travers
les rues de la ville, nous pou-
vons nous vanter d’avoir vu
l’ordre régner partout et pas un
accident d’auto n’est venu jeter
la population dans la peine et
le chagrin.

Tout celà est à la louange
des chauffeurs et des proprié-
taires de machines automobi-
les ; à part certains cas isolés,
la plus grande sobriété a régné
tout l’été et nous espérons qu’il
en sera toujours ainsi.

I] y va du bon renom de notre
ville et de la sureté de la popu-
lation. Quand on regarde un
peu ce qui se passe ailleurs
pour comparer le tout avec no-
tre propre record, on a raison
d’être fiers de nos conducteurs
d’autos.

Espérons que la folie des
courses échevelées ne s’implan-
tera pas parmi nous. D’ail-
leurs les lois sont assez sévères
à ce sujet pour que l’on y pren-
ne garde.
Et tout le monde s’en trouve-

ra bien.
de BERGERAC.

À LA BOUCHERIE
FRASERVILLIENNE

Toujours en mains toutes les
iandes de premier choix
Boeuf de l’Ouest, jeune porc,
Jambons de toutes sortes, Sau-
cisse ét Cretons français.

Nous faisons aussi une gran-
de spécialité de légumes de tou-
tes sortes.
Nous sollicitons votre patro-

nage et vous garantissons plei-
ne et entière satisfaction.

Notre motto :
Courtoisie Economie Propreté.

Bien à vous,

La Boucherie Fraservillienne Ltée
243 Lafontaine Rivière-du-Loup

 

 

 

Pour assurances contre mala-
dies et accidents

consultez
BEGIN & BERUBE
  

BERUBE:  
   Pres

De beaucoup plus efficaces que les pa-
piers à mouches collants. Propres à em-
ployer. En vente chez lés pharmaciens
et épiclers de partout,
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UÜU moment où il uli

champs jusqu'à ceux où vous «€

[ tez en paouel, nos experts Vel,

constamment sur le Rose Quecnet,

Les qualités qui lui ont gagne a grand

popularité ne varient jamais —— ROUE y

tenons la main.

Son uniformité depuis vingt ans est dus au

mélange-—le tabac est ga. ati pur et exemr:

toute sophistication et de “mouillade”. Do

et libre de nicotine vous pouvez cn fumer plus

que d'habitude sans ressentir de fatigue.
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30 JOURS D'ESSAI
Pour savoir exactement ce que vaut

une machine, il faut la voir à l’œu-
vre; nous vous fournissons le moyen
par excellence de l’éprouver.

 

 

 

 

 

 

 

   

 

   

Le Nouveau Centrifuge ‘‘Legaré’’, avec son
boi a plats d’une durabilité et efficacité
Sans pareilles, vous garantit: le fonctionne-
ment ls plus doux; Pécrémage le plus com-
plet; lo nettoyage le plus facile et la cens-
truction ia plus durable.

Nous vous demandons
aucun risque de votre
en profiter: Choisissez

   

 

 

 

   

  

 

 

 

de l'essayer sans
art. Pourquoi ne pas
e stile qui vous con-

 

 

 

 

 

 

 
    vient ot envoyez votre argent avec ie cou-

pon et économisez $2. Prix spéciaux d'ici
au 15 septembre.

Fret payé dans toutes les parties de la pro-
vince de Québec.
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No 1l.-- Exacte-
ment comme la
vignette. Capa-
cite, 150 Ths... $28

No 12.—-275 à 300
!bs..……......... 546

Ne 13.—400 à 450
Gs........... . 554

No 14.—560 a 600
whs................ $863

Ne 15.800 à 900
tbs... So... 878 +

Les prix des bases
varient de $5.50 a

$8.50. ou
Le COU-
PON vaut $2

    

Sricome

PTLEGARE  

 

  

 

    273 — rue St-Paul — 273

QUEBEC

CONDITIONS |Aaron
argent avec la comme! COUPON
e. our que ce COU-

PON oe compté pour $2 --- Ce Coupon vaut --- $2

jusqu’au 15 Septembre 1923$2 et pour bénéficier de

cet essai de 30 jours, il

Cie P.-T. Legaré Ltée
Québec, P. Q.

 

 

 

 

  

    
 
 

 

faut que la personne li-

sant ce COUPON nous

fasse parvenir, avec sa

commande, le paiement

complet du centrifuge

ordonné, avant la date

mentionnée sur le cou-

pon. Satisfaction ga-

rantie ou argent renris.

Si vous préférez ache-

ter à termes, voyez no-

tre représentant.

Messieurs :

Veuillez trouver avec ce Coupon, qui

vaut $2, ia somme de $...... , Soh

un tetal de $ en  paîiemen:

agent comptant d'un Centrituse ‘‘Lo-
garé"" Ne » Que J'achite suivant

vos conditions de 30 jours d'essai.

Liau d'expédition

Buseau de paste   
so |PEond



 

 

 

 

LE SAINT-LAURENT  
 

 

UNE BELLE GEREMONIE

L'Isile-Verte

 

L'Isle-Verte semble renaître

sa : ;
ja maison Chs Bertrand & Cie,

mettait en activité tous Ses

moulins le long de la Rivière-

Verte, et entretenait toute une

population de travailleurs dans

gette partie de la parolsse, du

côté ouest de la rivière, que
Pon appelait le Faubourg d'en
Haut, . .

C’est là qu’était la vie active.

C’est là que l’on voyait, ruche
vivante, tout un essaim de gens

du métier travaillant à la Fon-

derie et à la manufacture de

moulins à battre, tandis qu’un

peu plus bas, autour des im-
menses magasins de la Compa-

gnie et près des moulins à fari-

ne et à carder s’agitait une po-

pulation qui ne cessait d’aller

et venir, ayant un air d’affaires

très prospères. ;

Mais avec le décès des trois

hommes qui étaient les têtes di-

rigeantes de la compagnie, MM.

Chs Bertrand, Baptiste Ray-

mond et Chs G. Bertrand, on

vit disparaître cette belle acti-

vité de chaque jour ; les mou-

lins se fermèrent au Faubourg
d’en haut, les vaillants ouvriers
se disperserent un peu par-
tout, et bientôt, autour de la
Fonderie ce fut comme le si-
lence de la Cité des Morts.
Mais il est des choses mortes

gui ressuscitent avec le temps
et le souvenir des activités pas-
sées poussa un groupe de citoy-
ens entreprenants de 1'Iste-Ver-
te à faire renaître la vie là où
la mort avait passé, et grâce à
leur énergie et à leur esprit
d’entreprise, La Cie Villeray,
Limitée se formait, construi-

sait une filature des plus mo-
dernes et le Faubourg d’en
haut reprenait, peu à peu, sa
belle vie d’activité du temps des
MM. Bertrand.

_ Malheureusement l'épreuve
du feu mettait à néant, en une
seule nuit, toutes ces belles es-
pérances et le silence allait, u-
ne fois de Hus régner près de
la Rivière-Verte, lorsqu’on ap-
pela au secours des jeunes gens
entreprenants. honnêtes, fr
Tieux et actifs, les MM. Bella-

vatice, de Rimouski et, aujeur-
d hui, la filature a poussé sur
les ruines de l'ancienne, et avec
Les Textiles du Goife Limitée”

en pleine onération, l’Isle-Ver-
te regarde en avant et voit lui
Ye de nouveaux jours de tra-
vail pourses artisans, et de
prospérité pour la population
en général.

_ C’est cette filature que M. le
chanoine Verreault, curé de la
paroisse, bénissait le 23 août
courant, au milieu d'un con-
cours de tout le peuple assem-
hlé pour la circonstance.

Celui qui dirige la filature
actuellement, est M. Antoine
Bellavance, jeune, plein d’expé-
rience, actif, droit en affaires

et d'une affabilité qui attire le
public. -

Rien de surprenant que tout

marche avec ordre, méthode et

simplicité. Les commandes
viennent en abondance, et des
jours prospères sont assurés à

la nouvelle compagnie, qui mé-
rite d’être encouragée surtout

par les citoyens de l’Isle-Verte.
de BERGERAC

 

 

Représentant
Pour une grande maison

de banque

Nous serons prêts à faire une of
fre très attrayante à la personne

ayant les qualifications requises
ponr nous représenter dans ce dis-
trict. Preference sera donnee à
quelqu'un qui «urait déjà une clien-
tèle.  Devra être capuble de faire
des ventes. Ti s’agit ici d’une mai-
son de banque établie depuis Jong-
temps et qui ne met sur le marché
que des valeurs de premier rang-
Toute correspondance sera absolu-
ment confidentielle.

Ecrivez au gérant-général

Boite postale 413

MONTREAL Ë NENICEE
 

Avant de prendre une assu-
rance-vie

vie d’autrefois, alors que,

 

 

GRATIS
MAGNIFIQUE SERVICE EN

ARGENT
ALEUR $6,00

nné gratis avec le

CAFE WINDSOR
GARANTI PUR

|[Demandez-le à votre épicier

 

GX10EX TEA CO
30 9Notre-Darne Ouest

Tél Main 5036 MONTREAL    
 

MARIAGES.
Mardi le 28 du courant, M.

Albert Michaud de St-Honoré,
conduisait à l’autel Mlle Régi-
na Gagné, de St-Epiphane. Le
marié est le frère de Madame
C. À. Bastille, de cette ville.

Mercredi, le 12 septembre
prochain M. Thomas Bastille
de cette ville, épousesa Mlle Do-
rilda Gastonguay, de St-Mo-
deste.
 

NOTRE LANGUE

La langue nous a transmis toute

une hérédité ; et elle est notre si-

gne extériuer re ralliement.

“CAFÉ quisatisfait les
personnes difficiles.

Pur commela brise des jardins de
la montagne où il pousse—pas la
moindre trace de falsification dans
ce délicieux café.

 

Les célèbres toniques

HemogenolFAGUET
sont les plus actifs des fortifiants
connus sur le marché.

1.—Sous forme PILULES (pour
purifier le sang, purger lentement
et fortifier tout l'organisme : clous,
boutons, ulcères anemie.)
2—Sous forme Vin ou Elixir

pour relever promptement d’une con-
valescence ou refaire la santé.

N'oubliez pas les Toniques Hemo-
genol FAGUET quand vos forces
vous feront défaut.

EN VENTE DANS TOUTES LES
PHARMACIES
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Guy VANIER.
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foin ! foin! foin!
Aux Cultivateurs intéressés
 

Attendu que votre récolte de
foin, dans vos environs, est
manquée, je viens vous offrir
mes services : Je suis commer-
catn de foin depuis 20 ans.
J'ouvrirai un département spé-
cial, ici, pour répondre aux de-
mandes de ceux qui sont mal-
heureusement éprouvés.

D’abord je vous conseillerai
de ne pas vous alarmer. Nous
avons dans nos environs une ré-
colte de bon foin fait en bon
état, que nous pourrons vous li-
vrer à des termes raiosnnables,
si vous savez attendre.

Ecrivez-moi sans retard et
dites-moi ce qu'il vous faudra.
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Un phonographe

Heintzman. Valeur . .
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(7vom PRI
Un phonographe Son-O

Style ‘’C’’. Valeur . .

eee
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vantes. 
consultez

BEGIN & BERUBE

 

(0PREMIERrewr

, © piano Doherty, illustré ci-

ve Valeur $4#5 DO

mer 5e ses sens

(7momen PRIX
Un piano Everson de

QUATRIEME PRIX

Gerhard

\
-phone,

: Np

osappirtonmazs

mérite.

HSTRUCTIONS
Prenez les chiffres 2 à 10 inclusivement et

DEUXIEME PRIX

Un piano Scimbert de $450

 

$100
placez-les dans les

§
toujours 18.

$395

pier, sur du carton

Les noms des Messieurs qui ont consenti à ‘agir comme juges de

. 8250

i

Povez-Yous

qu’en les additionnant dans le sens verti-

cal, horizontal et diagonal, le total soit

Le même chiffre ne doit pas

être employé deux fois.

voyer votre réponse sur le carré ci-contre

ou la disposer sur une autre feuille de pa-

Ensuite, je vous dirai le mieux
que je puis faire.
Nous expédions le foin direc-

tement de la grange du cultiva-
teur aux consommateurs. Con-
séquemment illiminant des dé-
penses inutiles.
Mon premier conseil : exiger

le foin pressé et étiquetté de
l'étiquette Nationale. Ceci vous
garantira contre la mauvaise
foi de certains cultivateurs peu
serupuleux. La loi est en for-
ce depuis 1918.

Encore une fois, ne vous alar-
mez pas, la récolte ici est bonne
et on prendra soin de vos be-
soins.
Références :
La Banque Nationale, st-Hya-
cinthe.

ARTHUR S. COMEAU
Commerçant de foin,
ST-HYACINTHE. 

    
   

       

 

         

  

ni tirage au sort en rapport avec la distribution de ces prix.

concours d’habilité et de bon goût. La meilleure réponse présentée sous

la forme la plus attrayante recevra Je superbe Piano Doherty. style Louis

XV, absolument GRATIS, et les autres prix seront décernés par ordre de

ire ce Probleme?
Nous allonsdonner GRATUITEMENT et SANS CONDITION tous les

magnifiques prix mentionnés ci-contre. aux personnes qui nous enver-

rons la réponse correcte du “PROBLEME DIX-HUIT".

cun déboursé à faire pour participer à ce Concours et il n’y a ni chance

Vous n'avez au-

C'est un

 

 

    

  

 

 

carrés de façon à ce

 

 

Vous pouvez en-   
ou tout autre matériel.        

ce Concours, sont une garantie que les prix seront, décernés aux

plus méritants.
Advenant un cas d’égalité et que les juges servaient dans l’improssibilité de déc:der entre

deux réponses, chaque concurrent recevra tu prix semblable

ENVOYEZ VOTRE REPONSE AU PLIS 701.

VOUS POUVEZ GAGNEB LE PREMIER PRIX.

 

  
     

 

 

TOUTES LES REPONSES DEVRONT ÊTRE RECUES A NOTRE MA-
GASIN LE OU AVANT MERCREDI, LE 12 SEPTEMBRE 1923.
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* aux 84 meilleures réponses sui-

 

Dept. P. & H.

273 ~~St-Paul --- 273
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ansles bois!

 

Extrait d'une jolie chronique

de Benjamin Doré, dans le So-
leil : ;

“Pour certaines gens, le bois

est la seule demeure où elles se

sentent vraiment chez elles.
Celui surtout qui est las du

bruit des foules et qui se sent

fatigué de la parole et des per-

sées des autrés, éprouve un a-

paisement au contact des arbres

qui ne parlent pas et qui font

songer. Ce n’est pas quandle re

‘gyLoduUI> SNOW UIBUNY STOW

dans le mugissement de toutes

les passions et de toutes les dé-

tresses, que nous pouvons faire
l'inventaire de nos cerveaux et
compter les trésors qu’y dépose
la vie courante; ce n’est pas
dans la bousculaae quotidienne
que nous trouvons le temps d’-
ouvrir, comme un livre de che-
vet, le bouquin de nos esprits

joute une pensée, une expérien-
ce et, aussi, une page émouvan-
te du roman que nous poursul-
vons sans cesse.
Et c’est justement pour me

j'aime à marcher, tout seul,
dans les sentiers étroits et
bordés des innombrables colon-
nes du temple où je me plais à
entendre. les battements de mon
coeur.

Il y a quelques jours à peine,
je me trouvais au chalet rusti-
que de Bongaie, un chalet fait
de pièces équarries à la hache
et “calfatées” d’étoupe. Abri
modeste s’il en fût, mais si
bien dans son cadre! Il a une
porte basse en planches brutes.
De la fenêtre du devant, la vue
plonge dans le miroitement
d’un lac dormant au pied d’une
côte raide, boisée partie en é-
pinettes et partie en érables.
L’éclat de l’eau fait un joli con-
traste avec le sombre veloute
des bords boisés. Des trois au-
tres côtés, s’étendent des enclos
‘pleins d’Herbes, nouveaux dé-
frichés où la végétation a pous-
sarpuoo SOP ANJAR] B] © NIP 9S
fécondes. Et, pas loir, c’est la
rangée dense et nuancée des es-
sences vertes qui ceinturent les
prairies neuves. Vers le sud,
tout au fond, la cédrière,
formée de troncs serrés et tors,
“IA 30 sures sumnjred sos puudo.
vifiants, tandis que de grands
oiseaux de proie, les ailes ten-
dues dans l’azur, glissent, sans
mouvement, comme entrainés
par un souffle mystérieux. Au
haut d’une colline, une clairie-
re large s’ouvre comme une
blessure. Des tas de foin frai-
chement coupés exhalent leur
senteur forte et grisante. Une
traquilité absolue s’étend sur ce
paysage primitif, sur cette

NOLEAK

vous

garantit la

protection

pendant 15

ans de

‘votre toit

 

 

LE SAINT LAU

  

RENT

 

où le temps, à chaque heure,a-;

———

ferme de colon gue baigne une
veur et d’espoir. Partout,
atmosphère de netteté, de sa-
autour, dans le sous-bois, les
sentiers ourlés de mousse et
couverts de tiges inconnues,
serpentent. Vous y  marchez

seul avec vos pensées et avec
voire sensibilité qui saiguise
dans la douceur des êtres.
Vous rêvez à voklre aise, car
vousêtes plus vibrant. Le moin-
dre chant d'oiseau, le moindre
eri du merle pres: à Vos sens,
une sonorité voluptueuse. Tout
à coup, dans un has-fond
humide, où un ruisseau, de son
filet mince, rend des notes
gaies au pied des cascades,
vous entendez un grand bruis-
sement de plumes accompagné
de petits cris d’effroi et d’un se-
couement de touffes et de bran-
chettes. On dirait un ouragan
dans le ravin. Qu’est-ce donc?
Une couvée de perdrix mise en
alerte par l’expérience de la pe-
tite mère qui glousse à perdre
haleine et qui semble dire à la
famille : “Plus vite que ca.
Allons, qu’on déménage !” Re-
gardez là : elle s’est branchée
tout près du chemin, bien à
votre vue, pour vous distraire
et vous empêcher de suivre les
jeunes. Si vous êtes méchant
et armé, vous le tuerez ; mais
si vous êtes bon et si vous ad-
mirez son instinct maternel,
vous vous contenterez d’obser-
ver son long cou souple qui se
tend dans l’inquiétude et ses
yeux effarés qui vous fixent
obstinément. Vous en serez at-
tendri. :

Avancez encore. Vous de-
bouchez dans un éclairci où Ie
foin vous monte jusqu’à la
taille. Voyez donc, là, au fond.
Une large tache brune a bougé.
Un chevreuil, avec sa tête élé-
gante et fine, ses deux yeux a-
grandis et doux, vous regarde.
Ne faites plus un pas, de grâce!
Ses oreilles frissonnent ! Il
vous a vu remuer. Il fait un
bond superbe, et, de ses pattes
agiles et nerveuses il enjambe
les buissons et disparaît. C’est
curieux, les bêtes des bois sont
plus belles que celles que nous
gardons. Enfants de Ia natu-
re et de la liberté, elles n’ont
pas dégénéré dans la domesti-
cité.
 

MODISTE

 

Mlle DESCHENES, modis-
te, qui faisait la saison des cha-
peaux ici, au No. 287, rue La-
fontaine, l’automne dernier, an-
nonce qu’elle reviendra s’éta-
blir définitivement à Riviére-
du-Loup. Elle arrivera au plus
tard le ler septembre à St-Frs-
Xavier, rue St-Elzéar, No 24.
Elle aura un bon stock de cha-
peaux, de $2.50 à 85.00. 

Un premier déboursé, mais le seul !

If.
  

COMITE DE
CITOYENS

On nous apprend que les
principaux hommes d'affaires
de cette ville viennent de se for-
mer en comité dans le but d’é-
tudier les moyens À prendre
pour secouer l’inertie de nos
corps publics et d’essayer de
pousser de l'avant notre petire
ville, qui semble plutôt péricli-
ter que marcher dans la vole
du progrès. ; ;
Nous croyons pouvoir ajon-

ter que les premières questions
a l’étude seront:

1-—Des moyens à prendre
pour développer notre pouvoir
électrique de manière à ce que
la pénurie de pouvoir de l’an
dernier ne se renouvelle plus,
el à ce que nous puissions en
fournir aux industries nouvel-
les qui, avec une réclame intelli-
gente, pourraient venir s’im-
planter ici.

 

2.—L’embellissement de la
ville, en général, en commen-
cant par le parc de la cité,
(Parc Blais), qu’il faudrait
transformer en un endroit très
propre où la population pour-
rait aller se reposer.
3.—Le développement de la

région avoisinant notre cité et
plusieurs autres questions d’im-
portance capitale.

CIVIS.
 

PROCHAIN MARIAGE

On annonce pour le 22 sep-
tembre prochain, le mariage de
M. Dan. Fraser, de la “Natio-
nal Cash Register Co”, de
Montréal, avec Mlle Marie A-
dele DuBerger, de Montréal.

 

FERDUS
Un pneu d’automobile Ford,

une plaque et une lumière ont
été perdus sur le chemin de Ca-
couna a la Pointe .de Riviére-
du-Loup. Récompense promise
à la personne qui les remettra à
M. Horace Plourde, Rivière-du-
Loup. If.

 

EUCHRE ET BAL
HU y aura à l’Hôtel Lamou-

reux, à la Pointe de Rivière-du-
Loup, le 6 septembre prochain,
un grand euchre et un bal, or-
ganisés par M. Jean. Des prix
magnifiques sont réservés aux
vainqueurs. Les billets, au prix
de 50 sous, seront en vente à la
porte. Deux autobus seront à
la disposition des gens de Ia
ville, après la soirée.

 

Pour n’importe quelle assurance
consultez

BEGIN & BERUBE
 

 

  

 

 

 

  
  
  

   

   

  
  

coûte rien d'entretien.

le prouve nettement.

Facile à appliquer!

la vieille toiture.
chirer ou à rapporter.
additionnels à paver.
nécessaire : une truelle, 

NOLEAK, une fois appliqué, ne vous

Vous n'avez plus
besoin de peinture, plus à vous occuper
de réparations ni de rien autre chose.
abrication, pendant plus de 20 ans, vous

NOLEAK s'applique immédiatement sur
arracher,

Pas de matériaux
Un

Rien à :

Sa

La protection,
ans, Ge votre toit, voilà le résultat positif
de l'application d’une couche de NOLEAK
H n'est pas un angle de votre toit, et il
n'est pas, non plus, de sorte de toit ol

garantie pendant quinze

vous ne pouviez appliquer cette couche
plastique et préventive de l'usure,

Se vend bon marché !

à dé-

seul outil est

vous ceci :

NOLEAR,si l’on considère la qualité de
ses ingrédients et le soin que l'on prend
a le manufacturer, est la couverture de

toit qui coûte le moins cher ; et rappelez-
le premier déboursé est le seul

que vous ayez àfaire.

cet étonnant protecteur de toit.

| , . . ;
Protégez dès maintenant votre toiture. Donnez-nous l’occasion de vous démontrer

NOLEAK—La parfaite couverture de toits.

LES INGENIEURS INDUSTRIELS Enr.
RIVIERE-DU-LOUP, P. Q,
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AVIS AUX MENAGERES
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. = AA ALUMINIUM COULE DE WAGNER
L Lun L

J Nous venons de recevoir un V

iy . ; fod ct Tes , N

M grand assortiment d ustensiles de M

! cuisine en aluminium coulé que nous !

N vendons à des prix défiant toute com- N

y Pétition :le stock est au complet. U

M Donc, en foule à M
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22 LA QUINGAILLERIE AU COMPTANT ENG,
Sa 127, LAFONTAINE - RIV.-DU-LOUP STATION
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Prélarts

Linoleum

CANADIENS & ANGLAIS
de toutes largeurs

 

 

 

 

Garnitures de maison,
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te et du beau, l’idéalisme français Une maison à vendre avec 3 efn-
reste souvemrain et sans rival. I lacements dans St-Ludrer dans une

partage sa royauté avec la langue orne place aif Pour in-

 

mations s'adresser à

er, Chicoutimi

Divière du

française dans une union parfaitenal
“tienme Frae

et indissoluble. “otaire Dugal334
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Théatre Princesse
Jeudi-Vendredi-Samedi

Matinée tous les jours a 2 hres.

    

  

A picture pulsing
with the romance

of the moonlit

Jt South Seas.

Rex Ingram
Production

Where the
Pavement
Ends
Alice Terry

and

Ramon Novarro

* * *

STORY BY JOHN RUSSELL    
Une autre production de Rex Ingram, à

l’affiche: ‘‘Where the Pavement Ends”,
histoire tirés du fameux roman amoureux
de John Russell qui fut publié à de si nom-
breuses éditions. C’est une histoire des
Îles des mers du Sud et Alice Terry joue le
rôle de la tille d'un missionnaire qui tombe
en amour avec le chef d’une‘ tribu. Elle
doit vivre les aventures les plus excitantes

avant d'arriver à trouver le vrai bonlieur.
Ramon Novarro qui remplace Valentino
comme idole populaire,joue le rôle du chef
de tribu Motauri. Les décors sont très
beaux et très pittoresques. Rex Ingram a
mis tout son génie dans l’exécution de ce
film admirable qui causera assurément une
grande sensation. .

 

A partir de lundi

pour 3 jours

Satinées : Lundi-Mardi
À 2 heures

Vue d'adieu d'une charmante

étoile

Mary Miles Minter
dans

‘THE TRAIL OF THE LONESOME PINE
Une splendide mise à l’écran de

la plus fameuse de toutes les

idylles des montagnes

pansa distribution Antonio

Moreno el Ernest Torrence

Aussi comedie et gazette Pathé

0UELLE
 

RIVIERE

Le 27 et le 28 a eu lieu l’ex-

position du Cercle des Fermiè-

res de la Rivière Ouelle. À

cette occasion une messe solen-

nelle a été chantée lundi, après

laquelle on a fait la bénédiction

du drapeau des Fermieres.

Le R. P. Castonguay, de la

communauté des Eudistes, ê-

tait de passage à Rivière Ouel-

le ces jours derniers. I était

l’hôte de M. et Mine Joseph Lé-

vesque. Il revient d'Europe où

il a étudié pendant cinq ans au

collège des Eudistes à Paris. Il

passera l’année nrochaine
Séminaire de Bathurst.
—Le R. P. Louis Lavoie, S.

J., a visité ses parents à Mont-
Carmel et, St-Pascal. 11 arrive

de Belgique et se rend à Sala-

berry.

DEUX CARACTERISTIQUES

Le maximum de rendement.

le minimum de risque, caracté-

risent les placements offerts

par la maison de finance et

d'assurance Versailles-Vidri-
caire-Boulais (limitée).

Cette maison a ses bureaux a
MONTREAL, rue S.-Jac-

ques, 90.
QUEBEC, immeuble de la

Banque Nationale.
TROIS-RIVIERES, rue No-

tre-Dame.

 

au

NOTES PERSONNELLES
—M. Fabbé A. M. Paquet

préchera dimanche prochain à
Ste-Justine, comté de Dorches-
ter. Il partira pour ses mis-
sions immédiatement après le
Congrès Eucharistique.
—Mlle Juliette Larouche est

de retour d'une promenade d’u-
ne semaine à Shédiac.
——MGaston Ouellet est parti

peur un voyage d’affaires. à
Chicoutimi.
—M. Léonidas Martin de Ri-

nouski, était de passage & Ri-
viere-du-Loup la semaine der-
nière,
— M. etMme Etienne Bérubé,

de Valbrillant, sont en promena
de à Rivière-du-Loup.
-—M. etMme Alfred Dévost et

M. Jos Bélisle sont de retour
d'une promenade à Matane. Ils
ont fait le trajet en auto.

~—Mlles Juliette Beaulieu et
Juliette Soucy, de Québec, étai-
ent de passage ici al semaine
dernière, en visite chez leur ¢ 1-
cle M. Napoléon Ouelet.
—Mlles M.-Jeanne, Thérè e

et Simonne Ouellet sont de r -!
, ap 3 .

tour d'une promenade à Qu. -| grandeur toutes celles des an-
;nées précédentes. Que tous les!bec.

auto.
—Mlles Imelda, Valérie, Ma-

rie-Donat et Irène Roberge ont
passé quelques jours chez M.
Alphonse Dionne, les invitées
de Milles Dionne.

Elles ont fait le trajet en

—M. et Mme Léopold Gagén
sont de retour d’une promena-
de à Toronto et à Niagara Falls.
—M. le curé J. Lemieux ain-

si que MM. J. C. Bourassa et.
Charles Thibault, de Lévis, é-!
taient de passage à la Pointe
de la Rivière-du-Loup ces jours
derniers.
—M. Max D. Cormier, avocat

d’Edmundston, était de passage
en ville la semaine derniére en
route pour Mont-Joli.
~—M.Henry Cyr, de St-David,

Maine et M.Albert Sarlabous,
d’Edmundston, étaient de pas-
sage en notreville à la fin de la
semaine dernière. _
—M. et Mme Chs Dubé, de

Lewiston, et Mlle Imelda Mor-
neau étaient en visite chez M.
Charles Mercier, ces jours der-
niers. Ils ont fait le trajet en
auto.
—Le Rev. Pére G. Bélanger,

rédemptoriste, était de passage
en ville ces jours derniers, en
visite chez son frère M. Jos.
Bélanger.
—M. l'abbé J. P. Lévesque,

curé du Saint-Coeur de Marie,
est actuellement à Rivière du
Loup.
—M. Jos. Dubé, employé

département des Postes à Que.
bec, Mme Dubé et Mlle: José- |phine Dubé sont de passage à
a fivlère du Loun, les hôtes
de leur oncle M. P. Paquet. Ils
passeront aussi une semaine
chez M. J. B. Dubé, leur frère
à St-Francois.
—Mme Zoel Michaud

Montréal, est en .
chez M. J. B. Sirois,
taine.

M. et Mme Trefflé Simard,
de Québec, ainsi que leur fille
Mlle Antoinette, sont em prome-
nade chez M. Dominique Sou-
cy, de St-Frs-Xavier.
SGOO0000000000000000000000

CHEMIN DE FER
NATIONAL

Nouvel Horaire en vigueur

Cimanche ie 27 sept. 1973
Pour plus amples rensei-
gnements s'adresser aux
agents.

de
promenade
rue Lafon-
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LE SAINT-

 

Comme par les années pas-|

LAURENT

EXPOSITION PROVINCIALE,

  
 

|
 sées, la collation des diplômes

Mérite Agricole donnera lieu,

cette année, à de nouvelles fê-

tes qui attireront un grand

nombre de cultivateurs au Parc

de l’Expposition

de Québec.
Ces fêtes auront lieu le mer-

credi, 5 septembre, et toute la
journée sera consacrée
sivement aux cultivateurs.
Le concours du Mérite Agri-

cole vient de se terminer et
fournira une liste d'une centai-
ne de lauréats de plus au Pal-
marès de cet ordre
Les nouveaux titulaires seront
donc reçus, ce jour-là, au Parc
de l’Exposition qui se fera le
plus beau possible pour la cir-
constance. Et, cette année en-
core, tous les anciens tiendront
à venir saluer les nouveaux
confrères dans la chevalerie du
Terroir.

Les fêtes du Mérite Agricole
;de 1923 devront surpasser en

  

 

 
cultivateurs de la province se
donnert rendez-vous au Parc
de l’Exposition Provinciale de
Québec, le 5 septembre pro-
chain.

—(:0:)—

HONNEUR AU MERITE.
Miles Cécile Boucher et Ma-

rie-Diane Labonté ont obtenu
du Bureau Central des Exami-
nateurs Catholiques leur diplô-
me élémentaire, avec la note
“distinction”. Elles étaient é-
l(ves de Mlle Imelda Paradis,
de St-André, institutrice de l’é-
cole modèle de N.-D. du Porta-
ge. Nos félicitations à ces jeu-
nes filles et à leur dévouée ins-
titutrice.

r
e

 
1

 

 

       
 

LEPLUSGRAND EVENEMENTANNUELET

 

 

LA

 

| Ra|
| !

8
|

distingué. |

à
i

et des médailles aux lauréats du

Provinciale¢

 
t

exclu-

   

  

pr

PLU. OO.

E. A.

HILLSEUNDERWOOD
LondonDryGin

 

   
. of

AGENT ASSURANCE

néendie -- Garantie -- Vie -- Accidents
SET MARCHAND DE CHARBON

Rue de l'Eglise, Rivière-du-LOup.
Phon Kamouraska.
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HASARDS
DE LANANAVIGATION

4
neLa températureaturede l'autorm e ous quitter pour retourner à

1855 fut relativement douce et
sèche, çe qui engagea les gens
de la grande navigation et sur-
tout les cabotiers à ne pas se
hâter dans leurs dernières opé-
rations.
Mais à la fin de novembre,

une vague de froid intense en-
vahit le pays et il y eut de nom-
breux naufrages sur le fleuve,
surtout entre Kamouraska et
Grand Métis.
Parmi les vaisseaux en des-

tination de l'Europe, le ‘Water
Lily” et le “Nestor” firent nau-
frage a l’Ile aux Lièvres.
L’“Endavour”, gros navire,

fut sauvé après avoir perdu u-
ne partie de sa cargaison de
madriers, au Pot à l’Eau-de-
Vie, par le gardien du phare J.
B. Picard. Le “PBalangrich”,

chargé de blé, fut sauvé par les
Fraser de L’Isle-Verte, où il
passa l’hiver en sûreté. Les
barques “Electra” et “Balme-
rine” furent sauvées par les
gens de Tadoussac. Le “George
Vineent” sauvé par les Desjar-
dins, de St-André. Le “Sutton
Bridge” brisé à Grand Métis.
Le “Harriet Wild”, parti de Li-
merick à la fin de septembre,
fut brisé par les glaces sur le
fleuve avec un chargement de
whisky.
Une goélette montée par les

pilotes Lamontagne, Blanchet-
te, Lapointe, Laroche, Bélan-
ger, Lavoie et Connell, fut bri-
sée sur l’Ile-Verte. La “Philo”,
naufragée à la Rivière-du-Loup.
“La Perle”, chargée de mar-
chandises pour la maison Cha-
pais et Dionne, de St-Denis,
atterrit au Port au Saumon,
remplie d’eau. Le capitaine
Dechamplain dériva près de lI-
le-Verte. Des passagers de cette
goélette, parmi lesquels se trou-
vaient M. le curé Nadeau et les
marchands Paradis et Gau-
vreau, se sauvèrent avec peine.
La goéleite alla s’échouer à Ri-
mouski. Une goélette du Cap Breton fut sauvée aux Pelle-
rins. Le capitaine Larouche à
Cacouna. Le brick J. K. L. fut
brisé à l'Ile Blanche. Ses épa-
ves furent ramassées à St-Bar-
nabé. (1)

R. P. D.

(1) Régistres du Port de Qué-
bec et de la Douane.

 

LE ministère des Travaux publics
recevra jusqu'à midi (heure avan-
cée), le vendredi 14 septembre 1923,
des soumissions pour la construe.
tion d’un prolongement à la tête du
quai, à Tadoussac (anse Tadoussac),
comté de Saguenay, P. Q., lesquelles
soumissions devront être cachetées,
adressées au soussigné, et porter sur
leur enveloppe, en sus de l’adresse,
les mots: “Soumission pour un pro-
longement à la tête du quai, Ta-
doussac, P. Q.”
On peut consulter les plans, les

fermules de contrat et se procurer
des devis et des formules de soumis-
sion au ministère des Travaux pu-
blics, à Ottawa, aux bureaux des
ingénieurs de district, édifice du bu-|
reau de poste,Québec, P. Q., édifice
Shaughnessy, Montréal, P. Q., et a
Pédifice “Lower St. Lawrence Po-
wer”, Rimouski, P. Q., ainsi qu’au
bureau de poste, Tadoussac, P. Q..
On ne tiendra compte que des sou-

missions faites sur les formules
fëurnies par le ministère confor-
mément aux conditions mentionnées
dans lesdites formules.
Un chèque égal à 10 p.c. du mon-

tant de la soumission, fait à l’ordre
du ministre des Travaux publics et
accepté par une banque à charte,
devra accompagner chaque soumis-
sion. On acceptera aussi comme ga-
rantie des bons des emprunts de
guerre du Dominion, ou des bons
d'emprunt et des chèques, si c’est

i
iobtenu leur

  

  

LE SAINT LAURENT

    

COURRIER DE KAMOURASKA

Les nombreux touristes qui

sont venus passer la belle saison

sur notre plage commencent à

la ville. Chaque jour il en part
quelques familles.
La récolte—La température 

linclémente que nous avons eue
depuis quelque temps a peu fa-
vorisé la récolte en général,
surtout celle du foin. Le blé,
cependant, semble assez beau.
La reconstruction. — Des

vingt-cinq ou trente maisons
incendiées en septembre der-
nier, trois ou quatre seulement
n’ont pas été reconstruites.
C'est dire qu’il y a eu beaucoup
d’activité chez nous depuis
quelques mois. Les nouvelles
constructions sont toutes élé-
gantes et modernes.
Décès—Jeudi le 23 août dé-|«

cédait Mlle Philomène Bélanger
fille du capitaine Onésime Bé-
langer. Son service a eu lieu
le 25 courant. La défunte é-
tait âgée de 17 ans.
A la fin du mois dernier a eu

lieu le service de Mme Napo-
léon Labrie, décédée après quel-
ques jours de maladie. La dé-
funte laisse pour pleurer sa
perte son époux et onze enfants
en bas âge. ;
Nos plus cordiales sympa-

thies aux familles éprouvées.
Mariages.—Le 31 juillet der-

nier a été célébré le mariage de
Mlle Juliette Drapeau avec M.
R. Francoeur. La mariée était
accompagnée de son père M. A.
Drapeau et M. D. Soucy servait
de témoin au marié. La béné-
diction nuptiale leur fut don-
née par M. l'abbé J. B. Leclerc,
curé de St-Eugèêne, oncle de M.
Francoeur.
À eulieu aussi le mariage de

Mlle Yvonne Landry, fille de
feu Xavier Landry, avec M. J.
Michaud, de St-Philippe de Né-
ri.

Diplômes.—Les élèves de no-
tre couvent, qui est dirigé par
les SS. de l’Assomption, ont
remporté un beau succès aux
examens de diplômes. Sur six
qui se sont présentées, cinq ont

diplôme. Mlles Im.
Tremblay et Lucie Desjardins
ont obtenu le brevet académi-
que et Miles Adrienne Pelle-
tier, Henriette Tourigny et
Marie-Laure Laplante, le bre-
vet élémentaire.

Ce beau résultat fait honneur
à motre institution : c’est un
motif de plus pour nous de l’en-
courager.

Le couvent ouvrira de nou-
veau ses portes le 5 septembre
prochain.

 

COURRIER DE L’ISLET
 

Mme Auguste
lée passer
Lévis.
Mme Arsène

chez des amis.
Mlle E. Mercier, accompa-

gnée de son père, est allée à
Montmagny assister aux funé-
railles de Mme Biron.

Marin est al-
quelques jours a

Trudel est en

M. l’abbé A. Lévesque est
parti pour sa retraite.
Mme Amédée Berger est

l'hôte de sa fille Mme Arthur
Girard, de St-Grégoire.
Mme Georgette Mercier pase

quelques jours à Montmagny.
M. et Mme Léo Roy, de Mon-

tréal, sont venus rendre visite
à leurs amis. nécessaire, pour compléter le mon-

tarit.
Remarque—On peut se procurer

au ministère des Travaux publics
des tracés bleus (blue prints) en
fournissant un chèque de banque ac-
<epté pour la somme de $20.00, paya-
ble à l’ordre de l'honorable ministre
des Travaux publics. Ce chèque sera
remis si le soumissionnaire offre une
seumission régulière.

Par ordre,
R. C. DESROCHERS,

Secrétaire.
Ministère des Travaux publics,

Ottawa, le 23 août 1923.

A VENDRE
Deux maisons, avec grands

terrains, écuries et hangars, si-
tués sur la rue Bellevue. À
vendre en bloc ou séparément.
Belle occasion pour un prompt
acheteur. S’adresser au bureau
u “St-Laurent”.
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|PetesAnnonces
A LOUER

Avec possession immédiate :

une maison neuve à proximité

de la gare. Aussi un cheval et

une voiture à vendre. S’adres-

ser à Delium Massé, 14, rue St-

Grégoire.

A VENDRE
Plusieurs records de phono-

graphe ayant trés peu servi, a

vendre & de bonnes conditions

a un prompt acheteur. S’a-
dresser à Mme Evaluste Mar-

 

 

tin, 11, rue Taché, Côte du
Nord-Est. 2f
 

A VENDRE
Un “sorrey’’ en parfait ordre,

“rubber tires”, à vendre à un
prix bien arisonnable. S’adres-
ser au No 17, rue du Rocher,
ou au bureau ‘du “St-Laurent”.

MAISON À VENDRE
Une maison de 29 par 31,

briquelée, 3 étages, terrain de
60 par 135 pieds, située au No
29, rue Jarvis, à vendre à de
bonnes conditions. S’adresser
au propriétaire, M. ERNEST
ROY. 5f.

VOITURE GRAY DORT
En très bon état sera vendue

à bon marché et à des condi-
tions faciles. S’adresser à Chs.
Délisle, 255 St-Cyrille, Rivière-
du-Loup.

LAIT, BEURRE, CREME
M. Alcide Nadeau, Rivière-

du-Loup en bas, informe le pu-
blic qu’il sera en mesure à par-
tir du ler lundi de septembre,
de livrer à domicile du lait, du
beurre et de la crème de choix.
Téléphone Kamouraska.

 

 

 

 

VOYAGEURS DEMANDES
Avec un petit capital vous

pouvez faire de gros revenus
en vous occupant à poser des;
paratonnerres chez les cultiva- |
teurs. Nous vous fournirons la
marchandise au prix du gros.

SECURITY LIGHTNING
ROD CO. REG.

44 St-Joseph - QUEBEC.
 

La Gie de Matériel de Cons-
truction, Ltée, rue Lévis, est or-
ganisée pour venir en aide au
publie et spécialement aux ou-
vriers, battant la marche dans
la voie de la diminution rdes
prix. J. Ad. Thibault, p éxi-
dent I. P. Lizotte, secrétalre
Philippe Blier, gérant.—j.n.o.
 

AGENTS DEMANDES
Pourquoi travailler à petit

salaire, lorsque vous pouvez
vous développer un commerce
profitable, avec nos 150 néces-
sités de familles, dans votre
ville ou comté ? GROS PRO-
FITS. J. P. WATKINS Com-
pany Dent. B, 379 Craig Ouest,
Montréal. af.
 

COLLEGE SAINT-JOSEPH
Lauzon, Co. Lévis, Qué.

La rentrée des élèves est
fixée au 6 septembre. Prospec-
tus envoyé sur demande.
af Le DIRECTEUR.

BEGIN & BERUBE
Pour assurances d’automobiles

consultez
BEGIN & BERUBE
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LA BANQUE PROVINCIALE
DU CANADA

JIEGE CENTRAL : 7 et 9, Place d'Armes, Montréal Qué. Can

JAPITAL AUTORISE...........00200 20022 een eee $5.000.000.00

AAPITAL PAYE es $3.000,000.00
Fonds de Réserve et Profits Accumulés _ $1.525,000.00

Conseil d’Administration

Président : L’Honorable Sir Hormidas LA-

|

M.G. M. BOSWORTH, Président “Cana

PORTE,C. P. ex-maire de Montréal,de lal diun Pacitique Steamships Limited.”

Maison Laporte,:Martin Ltée, Président :

|

Honorable NEMESE GARNEAU, C. Lu,
“Société d'Administration Générale”. Québec, président, ‘Les Prévoyants du

Vico-président du Crédit Foncier Frau-

|

Canada”.

co-Canadien. M, EMILIEN DAOUST, Présdent de la

Viee-Président : M. WF. CARSLEY, Librairie Beauchemin, Limitée.
; LC. Commis du Port de Montreal.

Vice-Président et Directeur-général : M. ms, .: ROLLAND, Président de la

TANCREDE BIENVENU, Admhinistra- 5, Rolland, Limit

taLake of the Woods, Milling Co.Ltd Cie de bapicr Holland, Limitée.

Bureau des Commissaires Censeurs pour le contrôle des dépôts
d’épargnes

   

Président : Honorable. Sir ALEX. LA-
COSTE, C.B., Ex-Juge en Cheï de la

Cour du Banc du Row
Vice-Pésident : L’Honorable N. PERO-
DEAU, N.P., Ministre dn (Gouverne-

ment Provincial, administrateur ‘“Mont-

real Light Heat & Power Consolidated.

M. J. AUGUSTE RICHARD,Administra-

teur de l'Université de Montréal.

Président ‘Fashion Craft’ Manufacturers
Limited. 

Département d'Epargne

Pour la commodité des travailleurs, etc. des dépôts de toutes som-

nes, depuis un dollar ($1.) et plus seront acceptés au Département

d'Epargne.

20 Succursales

dansles provinces, de QUEBEC, D’'ONTA AIO du NOUVEAU-BRUNSWICK,

et de L'ILE DU PRINCE-EDOUARD.

Succursale, Rivière-du-Loup, (en bas) G, R. PERUSSE, Gérant.
Succursale, Rivière-du-Loup, Station, S. BOULET, Gérant.

 
 

  DIETTRIA)
SERVICE INSURPASSABLE

ENTRE
QUEBEC ET MONTREAL

Départs de Québec, (Gare du Palais) :

9.00 a.m.—Dim. exc.— (Montréal Gare Viger 3.15 p.m.)

1.30 p.m.—Quotidien—(Montréal Gare Windsor 6.30 p.m. )

4.40 p.m.—Dim. exc.—{Montréal Gare Viger 9.40 p.m.)

11.55 p.m.—Quotidien —(Montréal Gare Viger 6.350 a.m.) et

(Montréal Gare Windsor 7.20 a.m.)

Arrivées à Québec, (Gare du Palais) :

7.00 a.m.—Quotidien —(De Montréal Gare Windsor

(De Gare Viger 11.55 p.m.)

.00 p.m.—Quotidien —(De Montréal Gare Windsor 9.00 a.m.)

.40 p.m.—Dim. exe.—(De Montréal Gare Viger 9.45 a.m.)

.30 p.m.—Dim. seul.— (De Montréal Gare Viger 2.30 p.m.)

10.00 p.m.—Dim. exe,—f(De Montréal Gare Viger 5.00 p.m.)

L’heure normale de Pest (L,heure solaire) régit le mouvement de tous

les trains. Pour convertir au système de l'heure d'été, ajouter une heure.

Renseignements supplémentaires sur demande aux bureaux des bil-

: Château Frontenac, tél. 1840 ; Gare du Pa-

11.50) et
o
o

L
o

N
o

lais, tél. 663.

C. A LANGEVIN,

Agent du Trafie-Voyageurs,

Représentant toutes les lignes de navigation océanique

 

 

ARÔME —Le charme du  
 

ETEE

 

est dans son arôme riche et délicat. Il ne varie
jamais. Tous les épiciers vendent du ‘‘Salada’’
en paquets métalliques scellés, seulement. ger

 

Faites cette épreuve
Mettez un Pneu Ames Holden à

l’arrière sur votre roue de droite
—c’est celle qui maltraite le plus
les pneus.

Mettez un pneu d’une bonne
marque sur l’autre roue d’arrière. =
Puis
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Jous trouverez que le Pneu
Ames Holden dure presque
aussi longtemps que deux
de l’autre marque.

| +. il NDU PAF

deGarage Legaré
Ltée

J. A. Boucher
G. J Lefrançois
J. A. pandry

Tata

'PNEUSATES HOLDEN
ATETUTTECT?VCEETT  
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LE SAINT LAURENT
  

 

FRASERVILLE Drug Co
Vis-à-vis de l’église St Patrice
 

Seuls Agents des remèdes Penslar, Vinoi, etc.

Stock complet de medecines patentées parfumeries,
avons, chants, peignes, brosses, éponges, poudres,
arr recuse

Agen

   

al. "Ÿ  
BEI

Chocolats de NEILSON
pour la maison MeKenna Limitée, fleuris-

s, noces
  
. funérailles.

  

CARTES D'AFFAIRES

MEDECINS
 

 

L. E. PARROT

Ex-élève des hôpitaux de Paris.
MEDECIN-CHIRURGIEN

: De l’Hôpitai de Rivière du Loup.

Rue LAFONTAINE
 

Dr. Z. VEZINA

Ex-Elève des Hopitaux de Paris
Médecin à l'Hôpital de

Rivière-du-Loup.

Spécialité : MALADIES DES

YEUX, OREILLES, NEZ, GORGE

BUREAU : 165 RUE LAFONTAINE
Rivière-du-Loup, Qué.

Tél. Kamouraska, No 325

Heures de Bureau: 10 hrs a

1130 a. m. 2 à 5 p. m.

TRAITEMENT ELECTRIQUE.
 

DOCTEUR

ANTONIO PARADIS
Ex-Elève en Chirurgie des'hopi-

taux de New-York et
Philadelphie.

CHIRURGIE GÉNÉRALE

Jtayox X.

DOCTEUR H.PROVENCHER
DENTISTE

Rivière-du-Loup

331 RUE LAFONTAINE

 

Bureau :

En face de l’église St-Patrice.
Ouvert tous les jours.
 

Docteur J. O. BENOIT
Médecin et Chirurgien

Ex-interne de l'UHôtel-Dieu de
Québec

121, RUE LAFONTAINE
él. Kam. (Cote de la Station.)

Docteur D. SAINDON
Médecin-Chirurgien

Ex-Médecin interne de l'Hôtel
Dieu de Montréal.

Tel. 426-3. 136 Rue Lafontaine,

 

Service jour et nuit. Tél. Kam.

Dr Ed.-Chs. Labelle
Medecin-Veterinaire

Gradué de l’Université
de Moutréal

RIVIERE-DU-LOUP, CENTRE.

 

 

Tél ; Kamouraska
Résidence : Chateau Grandville.

Eudore Beaudoin

AVOCATS

Casgrain, Lizotte & Michaud
A vocats & Procur curs

7, rue de VEglise, Rivière-du-Loup

Léon Caserain, LIL Le
L. P. Lizotte, IL L. B.

Alex Michaud, LL. Li

 

PARADIS & BION

Avocats et Procureurs

4 rue de la Cour
RIVIERE-DU-LOUP.

LEON PARADIS, LL, Le

ALFRED DION, LL, L.

 

LANGLAIS & COTE
Avocats

BLOC BELLE), RUE DE L'EGLISE

Rivière-du-Loup, Qué.
 

JEAN-FRANCOIS POULIOT,

Avocat,

BUREAU EN FACE DE L'ÉGLISE,

RIVIERE-DU-LOUP.

. Tel, Rés. 460s3
Casier Postal 7 Tel. Bureau 226

DAVID E RIOUX
Avocat et Procureur

BIVIERS DJ LII* SPAPLON.

 

57 rue

Lafontaine.

Edifice des Ingénieurs

Industriels Enr’g.
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N'EST-IL PAS TEMPS QUE VOUS
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CHS. A. GAUVREAU, Député

Notaire

du Canada.
En face de l'église. St-Patrice.

Rivière-du-Loup.
Téléphone Kamouraska.
 

Edifice de la Banque Provinciale

 

J. A. FOISY
Notaire

Débentures municipales, sco-
laires et de Fabriques.

— BUREAU Er DOMICILE —

Vis-à-vis le Palais de Justice.
Casier Postal 10
Téléphone Kamonraska
 

Donat Demers
Notaire-Notary

Négociation de prêts, Incorporation de
Icompagnies, Règlement de successions,

RIVIERE-DU-LOUP STA.

65 rue Lafontaine
 

J. A. BENOIT

327 Rue Lafontaine

Membre de l’Association des Comptables
et auditeurs de la Province de Québec

Expert comptable
| SPÉCIALITES : Vérification et examen

d’affaires municipales et préparation
d’états pourfins judiciaires

Installationdelivresla plus perfectionnée.
 Syndic autorisé

Comptable et Liquidateur de faillites.

Compétence ct diligence apportée dans
e règlementde compromis entre bébiteursŸ
et Éréunciers, )

Bdreau : Bloc Rioux, rue de la Cour
RIVIERE-DU-LOUP, Co Témiscouata,

DUBE & FILS, Enr.
CHS. EUGENE DUBE

Grains et Provisions

Matériaux de Construction

-RIVIÈRE-DU-LOUP - STATION, 
 

 

 
PLOMBERIE oANTAIRE ET CHAUFFAGE MODERNE

 

Les appareils de chauffage à la vapeur ou à l’eau chaude, en
nous étant confiés, seront installés d’après les dernières don-
fées de l'art, et saurontsatisfaire les clients les plus exigeants

Une
domestiq

toute la

 

de nos Spécialités ; Chauffage
ue, à l'eau chaude et au moyen

des poëles de cuisines.
Aussi, nous avons toujours en mains,

ligne de plomberie, bains, lava-
bos, éviers, Luyau de fer, ete.

P. Paquet & Cie
15 coin des rues Fraser et Lévis

Tél. Kam. 204, C. P. 168

Rivière-du-Lou

Edifice Levasseur

s
e ©

a
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CHEMIN OE FER NATIONAL DU CANADA
EXPOSITION

TORONTO
Bu 25 août au 8 septembre

SHERBROOKE

Du 25 août au 1 septembre

QUEBEC

Du 1er sept. au 8 septembre

OTTAWA

Du 7 sept. au 17 septembre

TAUX REDUITS SPECIAUX
SERVICE COMMODE.

Pour plus amples renseigne-
ments prière de s'adresser aux
agents.
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Chemin de fer Témiscouata
EORAIREBE

En force le 11 juin 192 3

EXPRESS
Dép Riv. du Loup 5.00 aan,

Arr. Edmundston Jet. 11.45a,. m.

EXPRESS
Dep. Edmundstoz Jct.. 12.45 p.m

Arr. Riv. du Loup. 4.20p m

MIXTE |
Dép. Edmundston Jet. 1,06 p.n..

Arr. Connors N. B. 2.50 p. m.

MIXTE
Dép. Connors N. B. 8.00 am

Arr. Edmundston Jet, 9.50 a. m

N.B.—Heure du méridien de l’est.
Service quotidien, excepté le dimanche
Correspondance à Edmundston Jet.avec

le chemin de fer du Pacifique Canadien
et à Rivière du Loup avec tous les trans
depress des chemins de fer Nationaux.
ex Pour plus amples informations, prost ec-
tnsetc, s'adresser à
T N. Walsh, Agent Général duFret et

es Voyageurs 
No 101 rue Lafontaine

£92,200,500,800,00,of,S00,0,0,10,0,ff

 

POUR LE SOIN DE VOS YEUX, MON SALON
D'OPTIQUE EST DES PLUS MODERNE

CONSULTATIONS ET EXAMEN DE LA VUE GRATIS

     
Nos verres sont fabriqués chez nous, ce qui nous

permet de pouvoir vous servir plus rapidement tout en
vous faisant épargner de l’argent. |

J. E. SAVARD
Opticien optométriste, Diplomé du collège des optométristes et des opticiens

de la province de Québec.

a Assortiment complet de bijouterie en diamant et
À . * . . \
@ platine, Bagues de fiançailles des derniers modèles,
se
ao
0, Ouvrage de bagues, montres, lunettes etc, garanti
+ © . > >, ’ ys BH

# fait par de premières mains, pas d'apprenti. ‘
ZO

> J. E. SAVARD

se BIJOUTIER-OPTICIEN-GRADUÉ

Vente par le shérif
AVIS PUBLIC est par le présent

donné que les TERRES ET HERI-
TAGES sous mentionnés ont été sai-
sis et seront vendus aux temps et
lieux respectifs tel que mentionné
plus bas.
FIERI FACIAS DE BONIS ET

DE TERRIS.
Cour supérieure.—Kamouraska.
Rivière-du-Loup, No 8558, à sa-

voir : LA BANQUE NATIONALE,
corps politique et incorporé ayant

Json principal bureau d’affaires en la
cité de Québec et un bureau à Saint-
Pascal, dans le district de Kamou-
raska, demanderesse ; contre JO-
SEPH RATTE, de la paroisse de
Saint-Eleuthère, l’un des défen-
deurs ; ,à savoir :
Un lot de terre situé en le dixième

rang du canton Pohénégamook, con-
nu et désigné aux plan et livre de
renvoi officiels du dit canton Pohé-
négamook, sous le numéro douze
(No 12)—avec bâtisses dessus cons-
truites, circonstances et dépendan-
ces.
Pour être vendu à la porte de l’é-

glise de la paroisse de Saint-Eleu-
thère, le VINGTIEME jour de SEP-
TEMBRE prochain, 1923, à DIX
heures de l’avant-midi,
Bureau du shérif.

Le shérif,
J.-O. GIRARD.

Rivière-du-Loup, 18 août 1928.

 

Pour vos assurances-feu
: consultez
BEGIN & BERUBE

 

Province de Québec.—District de

Kamouraska.—Cour de Magistrat.—

No 249—Louis Félix Dubé, écuier,

médecin, de la paroisse de Notre-

Dame du Lac, demandeur ; VS Dame
Annie Harper, veuve de feu Thomas

Slight, épouse séparée de biens en

secondes noces de Frank W. Mi.

chaud, de l’endroit appelé Cariboo,
dans l’Etat du Maine, et ce dérnier

pour assister et autoriser sa dite é-
pouse, défendeurs.

ORDONNANCE
Il est ordonné aux défendeurs de

comparaître dans le mois,
Rivière-du-Lour, 21 août 1923. L. J. DUGAL, Greff. C.M.K.

Contresigné
S. C. RIOU, av. du dem.

LES YEUX EXAMINES

SCIENTIFIQUEMENT

Rivière-du-Loup Station.
3
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AGENCE DE COLLECTION

Collection des comptes, det-
tes, notes, jugements, et achats
des hypothèques par une mai-
son de Montréai, digne de con-
fiance, qui peut procurer votre
argent. Prix 10%.
Références:
Agence Commerciale ou Me
Naughton Goodstone & Mi-
chaud, Montréal.
DOMINION FINANCIAL

232 rue St-Jacques, Montréal,

FAIBLE, EPUISEE
ET SOUFFRANTE

Le Composé Végétal de Lydia
E. Pinkham apporte le sou-
lagement après l’ineffi-

cacité des autres
remèdes.

Port Mann, B.C. — “J'ai pris le
Composé Végétal de Lydia E. Pink-

il ham, car j'étais fa-

 

    

   

  

séjour a
Washington, 

Végétal de
ydia E. Pinkham.

A] Je suis plus forte
- = et bien portante

depuis. Vous: pouvez utiliser ces
faits comme témoignage.” — Mme
J. C. Greaves, Port Mann, B.C.
Nouvelle vie et nouvelle force.

Keene, N.H. — “J'étais faible et
épuisée. J'avais mal dans le dos et
autres maladies que les femmes ont.
J'ai trouvé beaucoup de soulage-
ment dans le Composé Végétal de
Lydia E. Pinkham, et j'ai aussi em-
ployé le “Sanative Wash” de Lydia
E. Pinkham. Je puis maintenant
faire mon ouvrage et ressens une
nouvelle vie, dû au Composé Végé-
tal.”—Mme A. I. Hammond, 72 rue
Carpentier, Keene, N.H.
Les femmes malades et souffran-

tes, devraient essayer le Composé
Végétal de Lydia E. Pinkham = 
       



  

LE SAINT-LAURENT 80 AOÛT

 

 

Chronique locale
ETRANGE COLLISION.

Jeudi soir dernier, les pro-

meneurs sur la rue Lafontaine,
vers 8.30 heures, ont pu voir

ce qui paraissait étre un petit

biplan, qui survolait a presque

ras du sol, avancant majestu-
eusement et d’une allure qui ne

devait pas dépasser 5 milles a

l’heure. À ce moment même u-
ne automobile conduit par M.

Léon Bérubé de la Pointe, mon-
tait à une allure plus vive, pour
conduire des passagers au con-
voi de l’Express Maritime. Le
biplan en question, par une
fausse manoeuvre, vint donner
en plein sur l’auto et s’abattit,

frappé....en plein front. On
s’empressa de relever la victi-
me, qui n’était rien autre
qu’un superbe héron, à large
envergure, tué raide du coup.
Le fait est assez rare pour mé-
riterd’être noté.

PROCHAIN MARIAGE.
On annonce pour le 17 sep-

tembre le mariage de M. Lu-
cien Proulx, fils de M. et Mme
L. P. Proulx, avec Mlle Blan-
che Dumas, fille de Mme Aimé
Dumas.

A EDMUNDSTON.
Les Amateurs Dramatiques

du Cercle Frontenac se ren-
dront à cet endroit, - dimanche
le 2 septembre prochain, pour
y représenter ‘Durand et Du-
rand” qui a eu un si vif succ(s,
partout. Ils joueront au théâ-
tre Casino et seront accompa-
gnés de l’orchestre du Cercle.
Le voyage se fera en auto.

ST-FRS.-XAVIER
Sénulture

Le 23 août, Simonne, fille de
Francois Beaulieu et de Mary
Lavoie, décédée le 21 à l’âge de
9 ans.

FROCHAIN MARIAGE
On annonce pour le 4 sep-

tembre 1923, en l’église de St-
Ludger de Rivière-du-Loup, le
mariage de M. J. Antonio Le-
bel, fils de M. et Mme Pascal
Lebel, avec Mlle Yvonne Mar-
quis, fille de M. et Mme Eusébe
Marquis.

CHEZ LES DAMES
FERMIERES.

Mardi dernier avait lieu, à
la salle de l’hôtel-de-ville, l’ex-
position annuelle du Cercle des
Fermières de la Rivière-du-
Loup. Le compte-rendu de cet-
te exposition sera donné la se-
maine prochaine.

A MONT-JOLI.
Des arrangements sont en

cours pour que le Cercle Dra-
matique de St-Ludger aille don-
ner une représentation
peu dans cette localité. On y
jouera “Les Piastres Rouges.”

RIVIERE-DU-LOUP
vs ST-PACOME.

Notre club local, jusqu'ici
vainqueur sur toute la ligne, a
reçu sa première défaite des
mains du St-Pacome, dimanche
dernier. Le Rivière-du-Loup é-
tait privé des services de son
lanceur Paquet et de quatre de
ses meilleurs joueurs.

DECES.
Nous avons à déplorer cette

semaine la disparition d’un de
nos citoyens les plus estimés,
M. Charles Sawyer, à l’âge de
70 ans et 7 mois. II était le père
de Vépouse de M. Thos. Walsh,
gérant du fret au Témiscouata,
de M. Fred. Sawyer, surinten-
dant du chemin de fer Témis-
eouata, William, agent de celui-
cï à Clairs, N. B., Edward, em-
ployé à la Dominion Express, à
Montréal, George, employé au
bureau du fret du Témiscouata.

Ses funérailles ont eu lieu
mercredi matin, le 29 du cou-
rant, à l’église de St-Frs-Xa-
vier, :

  
  

  

  

  

  
  

 

  

 

  
  

 

  
  
  

  

  

 

  

   
  

 

  

 

  
   

 

  
  
  

 

  
  

   
  

  

  

 

  
  

  

  

 

  

 

  

 

  

  

  

 

  

  

  
  

 

  

 

  

 

  

  

  

  

    

   

   

  

  

 

  

 

  

   

  

    

  

 

  
  

   

  

 

AVIS!
Mlle Alma Lévesque, ancien-

ne modiste de chapeaux, infor-
me ses clientèles qu’elle vient
de vendre ses comptes à la
“International Association”, de
Montréal. Veuillez, s’il vous
plaît, venir payer avant le 10
septembre. Après cette date,
les comptes seront transportés
à Montréal et vous aurez à pay-
er 8 pour cent d’intérêt et les
frais d’avis.

Mlle Alma LEVESQUE. 

sous |R

NOTES PERSONNELLES
—M. l'abbé Camille Roy du

Séminaire de Québec et M. A.
Roy, curé de Pintendre, étaient
les hôtes de leur frère, M. le
curé de St-Patrice, ces jours
derniers.
—Madame Montsarrat a reçu

à un bridge mercredi dernier.
Les prix ont été gagnés par
Mesdames Lapointe, Levas-
seur, Vincent et Lavoie. Le thé
était servi par Mesdames Ci-
mon et Sutherland aidées par
Mlles Marguerite et Laura
Lord.
—M. et Madame Chagnon,

de Nashua, étaient en prome-
nade chez M. Pierre Dubé ces
jours derniers.
—Le Dr et Madame Piuze,

de St-Malachie, sont venus pas-
ser quelques jours chez M. Geo.
St-Pierre.
—M. Jos. Anctil et ses en-

fants Robert et Jeannette, de
Nashua, sont chez M. Chs-Eug.
Nadeau.

—MIlle Andrey Tweedell, de
Matane, et M. Amedée Lan-
glois-Nadeau, de Mont-Joli,
‘sont chez leur tante Madame
René Rinfret.
—Madame J. L. O. Proulx,

de Québec, est de passage chez
son fils M. Proulx. Sa fille, Mlle
Juliette laccompagne.
—M. Raymond Casgrain, de

Québec, est l’hôte de son fils M.
Léon Casgrain, avocat.
—M. J. E. Demers, gérant

de la Banque de Montréal, est
en vacance actuellement, dans
sa famille, à St-Henri de Lévis.
—M. Pierre Roy, de St-Ana-

clet, était l’hôte ces jours der-
niers de M. J. Henri Pelletier,
bijoutier.
—M. René Lindsay, gardien

de phare, à l’Isle-Verte, était
en ville ces jours derniers.
—M. Alvre Roy, ingénieur

civil, de Montréal, était de pas-
sage ici samedi, venant de
Mont-Joli et en route pour la
Métropole.
—Mme Adolphe Rudin, Mlle

G. Gibsone. M. I. Fiske et M.
Eugène Pelletier, de Toronto,
ont passé quelques jours chez
Miles Pelletier, de l’Avenue
Fraser.
—M. Paul Roberge et Mlle

Berthe Roberge, de Lewiston,
Maine, sont les hôtes de Mme
J. A. Benoit, de la rue Alexan-
dre.
—Mme Alphonse Couturier,

de St-Louis du Ha ! Ha !, est
en ce moment chez M. Léon Pa-
radis, avocat.
—M. Philéas Roy est retour-

né à Quebec après avoir passé
trés semaines chez son fils M.
Ernest Roy, de St-Ludger, et
Mme Berthe Roy est rentrée
chez elle la semaine dernière.
—M.Léo Roy, de Québec, est

l'hôte de son frère M.Ernest

 

OY.

—Mme E.D. Ouellet est de re-
tour ‘de Montréal où elle a as-
sisté aux expositions des modes
de l’automne.
—M.Dan. Fraser, représen-

tant de la “National Cash Re-
gister”, de Montréal, était de
passage à la Rivière-du-Loup à
ia fin de la semaine dernière.
—MMaurice Thibault, avo-

cat, autrefois de Makamik, est
actuellement à Rivière-du-Loup|
NH ouvrira bientôt un bureau en
notre ville ou à Quebec.
—Mlle Jeanne Roy, compta-

ble de la maison Gourdeau-Gar-
neau Ine.… de Québec, a passé
une dizaine de jours dans sa fa.
mile, chez M. et Mme Camille
oy.
—M. et Mme Joseph Gagnon,

de St-Ludger, sont partis pour
un voyage aux Etats-Unis. Ils
visiteront Augusta, Lawrence
et Lewiston.

it

était de passage à Québec cesJours derniers par affaires,
—M. et Mme Albert Dionne,et leur bébé, de Montréal, ont
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Dr J. André Lessard
ID. 5.

Chirurgien-Dentiste

UE LAFONTAINE

Rivière-du-Loup. Sta,

En face de ln Banque Molson. 
 

—M.Henri-Georges Thériault :

Notaire

Prêts d'argent— Debentures munici; ales,|

J. Oscar Levesque |

||scolaires et de fabriques
 

Burenu : 18 Rue le l’Eglise (de la Cour)!

Résidence : 29 Rue Fraser.

RIVIERELU LOUY, QUE.

de

 

passé quelques semaines chez le
docteur Albert Giroux.
—Mlles May et Marguerite

Dawson, de cette ville, sont en
promenade à Notre-Dame du
Lac.

|
||
|

; J

Si vous anticipez plus de protection
sur votre vie et avez l'intention

vous assurer pour

$5000 ET PLUS
Il serait de votre plus grand inté-

rêt de communiquer avec

BEGIN & BERUBE
CASIER POSTAL 200 RIVIERE-DU-LOUP.

 

   

  

    

  

i —MIle Juliette Leblanc est
retournée à Edmundston après
une vacance passée a Rivière-
Ouelle et à
chez des parents.
—MIle Thérèse Verreault, de

Lévis, est en promenade
M.etMme L.P. Bernier de cette
ville.
—Mlle Anne-Marie Labrec-

que, de Québec, était de passage

poêles etc.

L. P. PAQUET
Electricien Licencié

Rivière-du-Loup, Toujours en mains : Fers à repas-
ser, lampes de toutes sortes,

chez Installations et réparations électri-
ques de toutes sortes.

85 rue Lafontaine—Edifice Gendron,
RIVIERE-DU-LOUP STATION

 

ocoupera la maison située au

No 29 rue Lafontaine

Langlais, bijoutier, Station.  en notre ville cette semaine, en
route pour Notre-Dame du Lac. oN RELIGION.

Cinq jeunes filles
FROCHAIN MARIAGE
On annonce pour 1 4

tembre prochain, le mariage de|semiaine au noviciat

sont MillesMme Thomas Beaulieu, avec Ce 
M. et Mme Maz. Geo. Pelletier, la Levesque, Alice
de St-Patrice. Pas de cartes. Deschesnes.

Avez-vous

vu le nouveau

VOUS TROUVEREZ AUSSI :

La MAUVAISE YUE -
tri a SWTE ||J, Le

L'OPTICIEN SPECIALISTE PELLETIER, 6.D,

J- H. PELL

327 rue Lafontaine,
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nant à d’excellentes familles de
le 8 sep-|St-Ludger sont entrées cettelle ler octobre.

des RR./E. FAUCHER, 37, rue Fraser.
M. Sérice Beaulieu, fils de M. et|SS. de la Charité, à Québec.

Antoinette REMERCIEMENTS.
Mlle Gabrielle Pelletier, fille de! Roy, Imelda Gendron, Arabel- À Saint Benoit pour faveur

 

Le Docteur Benoit
Informe sa clientèle et le public en gé-
nérul, qu'à partir du Jer septembre il

Ancienne résidence de M. Arrhur Yeo.
voisine des magasins M. Gasco et E. A,

 

 

A LOUER
apparte-  Quatre bons logements situés

sur la rue Fraser. Prêts pour
S’adresser à A.

 

et Maria obtenue avec promesse de faire
publier.

 

 

En causant des MAUX

de tête, etc,

PEUT AMÉLIORER VOTRE SORT

“CONSULTEZ-LE EN TOUTE CONFIANCE”.

AU GRAND MAGASIN DE BIJOUTERIES DE

J. HL PELLETIER

Jones de mariage, alliances, argenterie, verre-taillé, papeteries nouvelles, montres,
bijoux et arcivles variés pour cadeaux de toutes sortes,

ETIER
Opticien et Optométriste Diploméde l'institut d'Optique du Canadaet de l’Association

des Opticiens et Optométristes de Québec.

TORLOGER - BIJOUTIER

Rivière-du-Loup, Qué.

SPÉCIALITÉ : Réparations de montres, horloges et bijoux. Cuvrage garanti,  

M. E. L.
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